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Selon Saint Jean
Jn 16, 12-15

12 En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « J’ai
encore beaucoup de choses à vous dire, mais pour
l’instant vous ne pouvez pas les porter.

13 Quand il viendra, lui, l’Esprit de vérité, il vous
conduira dans la vérité tout entière. En effet, ce qu’il
dira ne viendra pas de lui-même : mais ce qu’il aura
entendu, il le dira ; et ce qui va venir, il vous le fera
connaître.

14 Lui me glorifiera, car il recevra ce qui vient de moi
pour vous le faire connaître.

15 Tout ce que possède le Père est à moi ; voilà
pourquoi je vous ai dit : L’Esprit reçoit ce qui vient de
moi pour vous le faire connaître.

16 Encore un peu de temps, et vous ne me verrez plus ;
encore un peu de temps, et vous me reverrez. ».

Année C — Sainte Trinité
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Autres lectures du jour

Livre des Proverbes
Pr 8, 22-31

Psaume
Ps 8, 4-5, 6-7, 8-9

22 Écoutez ce que déclare la Sagesse de Dieu : « Le
Seigneur m’a faite pour lui, principe de son action,
première de ses œuvres, depuis toujours.

23 Avant les siècles j’ai été formée, dès le
commencement, avant l’apparition de la terre.

24 Quand les abîmes n’existaient pas encore, je fus
enfantée, quand n’étaient pas les sources
jaillissantes.

25 Avant que les montagnes ne soient fixées, avant
les collines, je fus enfantée,

26 avant que le Seigneur n’ait fait la terre et l’espace,
les éléments primitifs du monde.

27 Quand il établissait les cieux, j’étais là, quand il
traçait l’horizon à la surface de l’abîme,

28 qu’il amassait les nuages dans les hauteurs et
maîtrisait les sources de l’abîme,

29 quand il imposait à la mer ses limites, si bien que
les eaux ne peuvent enfreindre son ordre, quand il
établissait les fondements de la terre.

30 Et moi, je grandissais à ses côtés. Je faisais ses
délices jour après jour, jouant devant lui à tout
moment,

31 jouant dans l’univers, sur sa terre, et trouvant mes
délices avec les fils des hommes. »

R/ Ô Seigneur, notre Dieu, qu’il est grand, ton
nom, par toute la terre ! (Ps 8, 2)

À voir ton ciel, ouvrage de tes doigts,
la lune et les étoiles que tu fixas,
qu’est-ce que l’homme pour que tu penses à lui,
le fils d’un homme, que tu en prennes souci ?

Tu l’as voulu un peu moindre qu’un dieu,
le couronnant de gloire et d’honneur ;
tu l’établis sur les œuvres de tes mains,
tu mets toute chose à ses pieds.

Les troupeaux de bœufs et de brebis,
et même les bêtes sauvages,
les oiseaux du ciel et les poissons de la mer,
tout ce qui va son chemin dans les eaux.
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Lettre de saint Paul Apôtre aux Romains
Rm 5, 1-5

01 Frère, nous qui sommes donc devenus justes par
la foi, nous voici en paix avec Dieu par notre
Seigneur Jésus Christ,

02 lui qui nous a donné, par la foi, l’accès à cette
grâce dans laquelle nous sommes établis ; et nous
mettons notre fierté dans l’espérance d’avoir part à
la gloire de Dieu.

03 Bien plus, nous mettons notre fierté dans la
détresse elle-même, puisque la détresse, nous le
savons, produit la persévérance ;

04 la persévérance produit la vertu éprouvée ; la
vertu éprouvée produit l’espérance ;

05 et l’espérance ne déçoit pas, puisque l’amour de
Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint
qui nous a été donné.
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Ma prière pour la liturgie de la Parole

Nous venons de terminer la catéchèse d’adultes. Au
terme de celle-ci ou dans les jours qui suivent, je confie
ma plume à l’Esprit saint. C’est dans le silence qu’il fait
naître sa prière en moi. Je pourrai éventuellement offrir
cette prière lors de la liturgie de la Parole à vivre ensemble
à la suite de la catéchèse.

Dans cette prière, j’intègre au moins l’une des «images» des textes
bibliques de la liturgie de ce dimanche.

___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
_______________________________Amen

L’écriture d’une prière naît souvent d’un
moment de silence. Temps d’arrêt où
les bruits et les voix extérieures se
taisent. Dans ce silence, de façon mys-
térieuse, il arrive que l’on entende et
que l’on écoute la Parole de Dieu en
naissance, en nous. Parole de Dieu qui
naît et nous fait renaître avec elle :
matin de résurrection.

L’écriture d’une prière est souvent le fruit
d’un saisissement intérieur. Les mots de
la Bible se sont animés en nous, ils ont
pris vie et ils ont commencé à « parler »
au-dedans comme s’il nous étaient per-
sonnellement adressés.

L’écriture d’une prière est souvent faite
de mots fragiles qui tentent de dire
l’Amour en partie insaisissable. Des
mots qui tentent d’exprimer le trop
plein de la miséricorde ou encore les
larmes de la supplication. Les mots
d’une prière sont toujours faits de
brèches ouvertes, ne pouvant contenir
la grandeur du mystère de Dieu
et le nôtre.

Écrire une prière, c’est se laisser
introduire dans le dialogue amoureux
que le Père et le Fils entretiennent dans
l’Esprit. Se savoir là et goûter cette
Parole neuve, viviante et vivificatrice.
Dans sa lettre aux Romains, Saint Paul
a bien exprimé comment c’est l’Esprit
qui prie en nous et qui avive la Parole
vivante du Christ dans notre intériorité :
« Pareillement l’Esprit vient au secours
de notre faiblesse ; car nous ne savons
que demander pour prier comme il
faut ; mais l’Esprit lui-même intercède
pour nous en des gémissements
ineffables » (Rm 8, 26)

Heureuse et sainte écriture de la prière,
don de Dieu !

Yves Guérette f



Selon saint Paul, ton Esprit Saint, mon Seigneur et
mon Dieu, scrute et connaît tes profondeurs (cf. 1Co
2,10). Quand il intercède pour moi, il te parle à ma
place par des cris inexprimables (cf. Rm 8,26). Rien, en
dehors de toi, ne scrute ton mystère. Rien qui soit
étranger ou extérieur n'est assez puissant pour
mesurer la profondeur de ton infinie majesté. Tout ce
qui pénètre en toi est de toi; rien de ce qui est
étranger à toi n'a le pouvoir de te scruter.

Que ton Esprit Saint vienne de toi par ton Fils unique,
je ne le perçois pas sensiblement, mais j'en ai la
conviction. Car, dans le domaine spirituel qui est le
tien, mon esprit est obtus, comme l'assure ton Fils
unique: Ne sois pas étonné si je t'ai dit qu'il vous faut
renaître. Car le vent souffle où il veut: tu entends le
bruit qu'il fait mais tu ne sais pas d'où il vient ni où il
va. Il en est ainsi de tout homme qui est né de l'eau et
de l'Esprit (Jn 3,7-8).

Je crois en ma nouvelle naissance sans la
comprendre, et je suis déjà certain de vérités qui
m'échappent. Sans que je comprenne comment, je
renais, et ma nouvelle naissance s'accomplit
réellement. Rien n'empêche l'Esprit de parler quand il
veut et là où il veut. Le motif de sa venue et de son
départ nous reste inconnu, même si j'ai la conviction
de sa présence.

Jean, ton Apôtre, nous enseigne que tout a été fait
par ton Fils qui était auprès de toi au
commencement, qui est Dieu et Verbe de Dieu (cf.
Jn 1,1-3). Et saint Paul énumère tout ce qui a été créé
en lui, au ciel et sur la terre, êtres visibles et
puissances invisibles ; il souligne que tout a été créé
dans le Christ et par le Christ (cf. Col 1,16-17). Quant à
l'Esprit Saint, il a jugé suffisant d'affirmer qu'il est ton
Esprit.

Pour moi, je penserai comme ces deux hommes
(Jean et Paul) que tu as choisis, et avec eux, je ne
dirai rien sur ton Fils unique qui dépasse les
capacités de mon intelligence: je me contenterai
de dire qu'il est né. De même, avec eux, je ne dirai
rien de ton Esprit Saint qui dépasse les ressources
naturelles de l'homme: je déclarerai seulement qu'il
est ton Esprit. Je ne veux pas d'une vaine querelle
de mots: je m'en tiens à professer fermement une
foi inébranlable.

Je t'en prie, mon Dieu, conserve intacte la ferveur
de ma foi, et, jusqu'à mon dernier soupir, donne-
moi d'exprimer ce qui est ma conviction, de garder
toujours ce que j'ai professé dans le Symbole lors
de ma nouvelle naissance, quand j'ai été baptisé
dans le Père, le Fils et l'Esprit Saint. Accorde-moi de
t'adorer, toi notre Père, et ton Fils qui ne fait qu'un
avec toi; fais que je reçoive ton Esprit Saint, qui
procède de toi par ton Fils unique.

J'ai, en faveur de ma foi, un témoin autorisé, celui
qui déclare: Père, tout ce qui est à moi est à toi, et
tout ce qui est à toi est à moi (Jn 17,10). Ce témoin,
c'est mon Seigneur Jésus Christ, lui qui demeure en
toi, lui qui vient et qui est toujours auprès de toi,
étant toujours Dieu, pour les siècles des siècles.
Amen.
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Échos de la Tradition

Saint-Hilaire (+367)

Sur la Trinité, 12, 55-56, PL 10, 469-472




